
    Un café à Bonport  
 
    Vous ne le croirez peut-être pas, puisqu’en ce lieu hors norme, le meilleur 
climat de la Vallée ! il n’y plus ni café ni même trace de construction, mis à part 
un mur au-dessus duquel était le pont de grange.  
    A l’époque, c’est-à-dire à la fin du XIXe siècle, un tenancier trouva bon de 
louer la bâtisse qu’il y avait encore en ce site privilégié, c’était par ailleurs une 
magnifique maison, et s’y installer une gargote à l’usage, d’une part des ouvriers 
qui œuvraient à approfondir l’entonnoir de Bonport, dit Grand Creux, et d’autre 
part des innombrables promeneurs du dimanche.  
    L’entreprise ne dura pas pour deux raisons. Premièrement les travaux ne 
durèrent pas éternellement, et secondement surtout, parce que vtte pauvre 
maison, qui y avait vu naître l’arrière-grand-mère du soussigné, devait périr dans 
un incendie. On avait ainsi pu lire dans la FAVJ du 22 XII 1898 :  
 
    Samedi matin 17 décembre, vers 6 heures, un incendie a détruit la pittoresque 
maison de Bonport, située à proximité de l’entonnoir du même nom, sur la rive 
occidentale du lac Brenet. Le feu aurait été mis, dit-on, par une lampe à pétrole 
renversée par mégarde par l’un des locataires.  
    Avec la disparition de l’immeuble de Bonport s’en va aussi un souvenir du 
passé. C’était à Bonport que jadis nos ancêtres faisaient moudre leur farine. Le 
petit bâtiment avait un aspect pittoresque et rustique, s’adaptant de toutes 
manières au paysage désert mais pourtant riant de la rive occidentale du lac 
Brenet.  
 
    Le moins que l’on puisse dire est que les chroniqueurs de la FAVJ n’étaient ni 
de très grand romantiques ni des poètes, et encore moins des amateurs d’histoire. 
Ainsi, pensons-nous, la disparition de la maison de Bonport, dernier bâtiment du 
site, tandis que les autres, industriels, avaient été détruits lors des inondations de 
1883, aurait pu donner lieu à la rédaction d’un article d’une toute autre 
importance. Mais voilà, les choses étaient ainsi, on ne s’appesantissait jamais sur 
des sinistres qui presque tous détruisaient le patrimoine, mais si nombreux au fil 
des ans que l’on n’y attachait qu’une importance relative.  
    La beauté et le charme de Bonport, par contre, avait retenu l’attention de notre 
chroniqueuse locale, Mme Annette Dépraz-Rochat. On la retrouve dans 
Souvenirs du début du siècle, Le Pèlerin, 1988, pp. 30 à 33 :  
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Cette magnifique maison de Bonport, d’un style tout à fait particulier, bernois plus que vaudois, ce nous semble, 
où tout au moins bien adapté au terrain sur lequel elle est construite. Ici vécut Armand de Bonport – venu du 
Pont – et sa grande famille. Voir à cet égard Eva de Bonport, dans notre série des Grandes figures de la Vallée.  
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Elle était vraiment belle, bien construite, bien équilibrée, et tout et tout…  
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